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Absorption Systems

An absorption system is a set of lines at the same redshift, imprinted on the
spectrum of a back-illuminated source, that comes from the same absorber.
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Fig. 1.10 – Comparaison d’une même portion de spectre de quasar observé à basse (R=1 800)
et haute (R=50 000) résolutions. La même raie d’absorption ne présente qu’une composante
dans le spectre SDSS tandis qu’elle est résolue en une dizaine de composantes par l’instrument
UVES.

– Les raies d’un système donné peuvent être dispersées sur plusieurs dizaines, voire cen-

taines de kilomètres par seconde. Ces systèmes peuvent alors être décomposés en sous-

systèmes que l’on appelle composantes. La décomposition en composantes du profil total

d’un système dépend essentiellement de la résolution à laquelle on observe l’absorbant,

mais aussi du rapport signal-à-bruit et de la saturation de la raie. A basse résolution,

le profil total du système apparâıt souvent comme une absorption unique non résolue

et la décomposition n’est pas possible : on ne voit qu’une seule composante. A haute

résolution, il est par contre fréquent de pouvoir décomposer un système en dizaines de

composantes individuelles (Fig. 1.10).

Origine

Nous pouvons distinguer deux origines des absorbants :

– Les absorbants associés, zabs ∼ zem : Ils correspondent à du gaz physiquement associé au

quasar ou son environnement proche, c’est à dire se trouvant (i) dans un amas abritant

le quasar ; (ii) dans la galaxie abritant le noyau actif ou encore (iii) il peut s’agir de gaz

éjecté par le quasar lui-même. Dans ce cas, le gaz, riche en métaux (Hamann, 1999) est

souvent fortement ionisé par le flux du quasar et produit de fortes raies d’absorptions

métalliques. On parle de Broad Absorption Lines (BALs: e.g., Weymann et al., 1979;

Lundgren et al., 2007) lorsque la dispersion en vitesse est grande (∼ 10 000 km s−1;

Petitjean et al., 1992), et de Narrow Absorption Lines (NALs) lorsque les raies sont

étroites (e.g., Misawa et al., 2007; Wild et al., 2008).

– Les absorbants intervenants, zabs ≪ zem : Ils sont dus à du gaz distribué cosmologi-

quement et qui se trouve par hasard sur la ligne de visée du quasar. Ils ne sont pas

spatialement liés au quasar. Puisque les galaxies ont tendance à se regrouper, on s’at-

tend à un excès de galaxies proches du quasar, avec une extension spatiale allant jusqu’à

des distances équivalentes à quelques longueurs de corrélation des galaxies (∼ 20 Mpc

soit ∼ 3000 km s−1). Cependant, certaines études montrent un excès d’absorbants jus-

Lyman Alpha Forest: logN(H i) < 17.0

Lyman Limit Systems (LLS): 17.0 ≤ logN(H i) < 19.0

sub-Damped Lyman Alpha Systems (subDLA): 19.0 ≤ logN(H i) < 20.3

Damped Lyman Alpha Systems (DLA): logN(H i) ≥ 20.3
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Neutral Hydrogen Mass Density Evolution

Sánchez-Ramírez+ 2016
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Metal enrichment of the Universe

de Cia+ 2017
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Hydrogen molecular fraction

Noterdaeme+ 2015
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